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1. 
HISTORIQUE, PROCESSUS ET 
CONTEXTE DE CREATION DE 

L’OMVS

3



• Convention Internationale du 26 Juillet 1963 relative 
à l'Aménagement Général du Bassin du Fleuve 
Sénégal;

• Convention Internationale du 6 Février 1964 relative 
au Statut du Fleuve Sénégal;

• Statut général Organisation des Etats Riverains du 
Sénégal approuvé à LABE le 24 Mars 1968 et amendé 
à Conakry le 3 Février 1970 par la Conférence des 
Chefs d'Etat et de Gouvernement de l'OERS;

• Naissance de l’OMVS en 1972créé en 1972 par le 
Mali, la Mauritanie et le Sénégal

• Adhésion de la Guinée depuis le 17 mars 2006



CARTE DU BASSIN



2. 

FONDEMENTS JURIDIQUES, 
PRINCIPES DE BASE DU 
FONCTIONNEMENT 

DE L’OMVS
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CONVENTIONS

 La Convention relative au statut du fleuve Sénégal du 11 
mars 1972.

 La Convention portant création de l’OMVS du 11 mars 
1972 .

 La Convention relative au statut juridique des ouvrages 
communs du 21 décembre 1978 .

 La Convention relative aux modalités de financement des 
ouvrages communs du 12 mai 1982 .

 La Charte des eaux du fleuve Sénégal du 28 mai 2002.
 Le Code International de la Navigation et des Transports 

en cours de ratification



Convention du 11 mars 1972 relative au 
statut juridique du fleuve Sénégal 

• Article 1er Sur les territoires nationaux de la 
République du Mali, de la République 
Islamique de Mauritanie et de la République 
du Sénégal, le Fleuve Sénégal est déclaré 
Fleuve International y compris ses affluents,
dans le cadre des dispositions de la présente 
Convention.



• Article 2 Les Etats du Mali, de la Mauritanie et du 
Sénégal ci‐après désignés "Etats Contractants" 
affirment solennellement leur volonté de développer 
une étroite coopération pour permettre l'exploitation 
rationnelle des ressources du Fleuve Sénégal et 
garantir la liberté de navigation et l'égalité de 
traitement des utilisateurs.

• Article 3 L'exploitation du Fleuve Sénégal est 
ouverte à chaque Etat Contractant suivant les 
modalités définies par la présente Convention



• Article 4 Aucun projet susceptible de modifier d'une 
manière sensible les caractéristiques du régime du Fleuve, 
ses conditions de navigabilité, d'exploitation agricole ou 
industrielle, l'état sanitaire des eaux, les caractéristiques 
biologiques de sa faune ou de sa flore, son plan d'eau, ne 
peut être exécuté sans avoir été au préalable approuvé 
par les Etats Contractants après discussions, et 
justifications des oppositions éventuelles.

• Les projets devront faire apparaître leurs incidences sur 
le régime du Fleuve, ses conditions de navigabilité, 
d'exploitation agricole ou industrielle, l'état sanitaire des 
eaux, les caractéristiques biologiques de sa faune et de sa 
flore, ainsi que les besoins en eau appelée et le plan 
d'eau.

• Les Etats Contractants doivent être informés en temps 
utile de tout projet intéressant l'exploitation du Fleuve. 



21 décembre 1978 : Convention relative au 
statut juridique des Ouvrages communs

• On entend par propriété commune et indivisible, la 
modalité du droit de propriété selon laquelle chacun 
des copropriétaires a droit à une quote‐part du 
même bien et tous ensemble ont droit au bien en 
entier

• Article 2 Est propriété commune et indivisible des 
Etats membres de l'O.M.V.S tout ouvrage faisant 
l'objet d'un instrument juridique déclarant cet 
ouvrage propriété commune. 



Détermination de l’option stratégique de 
partage de la ressource:  Charte des eaux

• Répartition des eaux du Fleuve Sénégal 
entre les différents secteurs d’utilisation et 
non entre pays. Cette répartition entre 
usages est fondée sur les principes suivants: 

– l’obligation de garantir la gestion 
équilibrée de la ressource en eau ;

– l’utilisation équitable et raisonnable des eaux du 
Fleuve ;



– l’obligation de préserver l’environnement ;

– l’obligation de négocier en cas de conflit ;

– l’obligation pour chaque État riverain d’informer
les autres États riverains avant d’entreprendre 
toute action ou tout projet qui pourrait avoir un 
impact sur la disponibilité de l’eau et/ou la 
possibilité de mettre en œuvre des projets 
futurs

Le partage de la ressource entre les secteurs 
d’utilisation, les principes, les mécanismes 
d’arbitrage convenus et les modalités de 
gestion de la ressource font de cette charte un 
traité unique en son genre



PRINCIPES
• Solidarité amont – aval
• Solidarité dans les usages :

– Energie
– Agriculture 
– Navigation 

• Solidarité dans les investissements
• Equité avec la clé de répartition des coûts et 
charges



3. 

Quelques réalisations

15



Domaines de valorisation de l'eau

Agriculture

Energie

navigation

Autres (AEP, pêche,
élevage, environnement)



OMVS: Barrages et projets de barrages



Manantali
Barrage hydro‐électrique

Diama
Barrage pour irrigation



Le Barrage de Manantali
 ☻Stockage de 11,3 milliards de m3
 ☻ Production Energie de 800 

GWh/an
 ☻ Régularisation du débit du fleuve 

à 300m3/s à Bakel;
 ☻ Capacité d’irrigation de 255 000 

ha en combinaison avec le barrage de 
DIAMA

 ☻ Crues artificielles (cultures de 
décrues – Environnement, ….)

 ☻ Navigabilité du fleuve toute 
l’année de Saint‐Louis à Ambidédi
(Mali);

 ☻ Laminage des crues
exceptionnelles
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Le réseau 225kV est sous tension

Premiers kWh
le 15 novembre 2002

Nouakchott

Dakar

Bamako

Manantali

PROJET ENERGIE MANANTALI

Premiers kWh
le 19 juillet 2002

Premiers kWh
le 7 octobre 2001Mise sous tension

le 9 juin 2001
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Ouvrage de Félou

• Situé sur le fleuve Sénégal, à 
15 km en amont de Kayes. 

• Ouvrage au fil de l'eau, 
longueur : 945 mètres; hauteur 
max sur le TN : 2 mètres; 
nombre de groupe : 3 ;         
puissance installée : 60 MW

• Production moyenne de 320 
à 350 Gwh/an

• Réception opérationnelle en 
Avril 2014



Gouina

• Ouvrage au fil de 
d’eau situé sur le 
fleuve Sénégal, à 80 
km en amont de Kayes. 

• Puissance 
installée: 140 MW

• Productible : 570 à 
620 GWh/an

• Démarrage des travaux 
imminent

Koukoutamba 

• Ouvrage réservoir sur le 
Bafing en Guinée à 150 km 
en amont de la frontière 
Guinée - Mali. 

• Puissance : 294 MW
• Productible : 888 GWh/an

• Etudes APS/APD/DAO 
réalisées en 2012

• Développement en cours



Boureya

• Barrage poids en 
béton situé sur le 
Bafing en Guinée à 30 
km environ en  amont 
de la frontière Guinée 
- Mali. 

• Puissance 
installée: 114 MW

• Productible : 733 
GWh/an

• Etudes APS réalisées 
en 2012

Gourbassi

• Ouvrage réservoir
sur la Falémé à la 
frontière Mali -
Sénégal. 

• Puissance 
installée: 18 MW

• Productible : 66 
GWh/an

• Etudes APS réalisées 
en 2012



4. 

Partenariat OMVS / RAOB –
Convention
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Actions conjointes
• Publication sur l’expérience OMVS dans 
l’ouvrage publié par l’UNECE
– Expériences de nombreux bassins
– Expérience de l’OMVS présentée avec le lien 
ouvrage hydroélectrique – CC

• Formation organisée en juin 2017 au Haut 
Commissariat et portant sur l’élaboration de 
projets bancables dans le domaine du CC
– Niveau de participation : OBT Europe, OBT 
Afrique, BAD, BM, OMVS 

– Intérêt : RC Cadres de BV africains



Actions conjointes

• Présentation de la Convention et celle de 1997 
lors de l’AG du RAOB tenue en 2014 à Addis
Abeba
– Objectif : informer les OBT africains;
– Promouvoir les principes de la convention 
– Exercice de vulgarisation comparative des deux 
concentions



Remarques
1. Force de la convention : mise en œuvre par 

différents bassins et s’est enrichie;
2. Principes de partage, d’équité mais aussi de 

sauvegarde de l’environnement; 
3. Continuité de l’action avec l’existence d’un 

Secrétariat;
4. Actions innovantes surtout en matière de 

changement climatique



AVANTAGES ATTENDUS 

• Cadre de gestion intégrée et équitable
• Effet d’entraînement pour la gestion tenant 
compte des ODD et du CC

• Partage de bonne pratiques en matière de 
normes environnementales et de gestion de la 
ressources

• Meilleure implication des parties prenantes



POUR L’ADHESION DES ETATS DE 
L’OMVS

• Processus mené avec Convention 1997
• Activités annexes greffées aux réunions OMVS
• Implication RAOB

– Bassins difficiles à cibler Exemple Nil / Vice 
Présidence RAOB

– Autres bassins
– Participation aux activits




